\tance da facieur na renfer- 
—.. mé dans cette émigration du pen” 
ple d'Oniario:vers l'Ouest. 


Ce qu'il faut dire, c'est que | Echa 


l'Ontario reprend dans l'Ouest 
ce qu'il perd chez lui 

La province d'Ontario a,dès les 

moments qui ont suivi 


l'acquisition du Nord Ouest per |: 
le Canada, compris la destinée |" 


de nos vases plaines. Elle a! 

vu tout de suite que non-seule- 

ment ces prairies deviendraient 

bientôt le grenier du Canada,mais 

qu'oiles seraient aussi, tôt ou 

tard, un foyer d'influence poli- 

tique cousidérable. Et sans 

s'arrêter à épiloquer sur mille 

choses très nobles en elles-mé- 

7 mes mais fort 1llasoires si on ne 
les appuie pas sur l'action, elle 

a dirigé ses émigrants vers 

l'Ouest, leur donnaut pour mis- 

= - sion de.s'y implanter et d'en 

LS faire, pour ainsi dire, l'une de 

«es colonies. 

Lemouvement a réussi. Et 
voilà pourquoi ls province 
d'Ontari», outre la force qu'elle 
tient de son propre fond, voit 
se développer dans de nouvelles 
- provinces, une influence qui lui 
restera sympathique, qui s'ins- 
pire de ses traditions et qui, dès 
aujourd'hui, lui sert de con- 
trepoids aux adversités que 
lui infligent les fluctuations 
numériques de la population 
dans tout le Canada. 

Le leçon est claire; portera- 
t-elle des fruits ? 


L'Emulsion d'huile de foie de 
morue * The D. & L” prise dans 
les cas card générale et « 
perte d'appétit ne manque 
mais de donner les meilleurs ré- 
sultats. Elle redonne la santé 
et renouvelle la vitalité. Davis 
fi Lawrence Co., Ltd’, fabricants 

EE 


DECLARATIONS IMFOR- 
TANTSS. 


Tel est le titre sous lequel la 
Patrie résame un récent discours 
de l’hon. sénateur Cox, le prési- 
dent de la banque du Commerce. 

Le sénateur Cox n'est pas la 


4 que 


à PARLER QUE? LA pme | 
pr faiblesse | ré mené dis- 
rapidement suit un 
Conte avec les Pilules de}, 
Vie du Chimiste Benard | 


ais . 
AU, JOUR LE JOUR 


“bou consoler Ontario de sa 


déception à l'endroit du recense- 


ment, la Poirie Jui dit: 


la couslitation, 
la loi est la loi” , 

Eh bien oui! c'est comme ça ! 

La constitution est la constitu- 
tion, Ia loi est la loi ! 

Et c'est ça que nous avons tou: 
jours dit à propos de la question 
scolaire ! 

N'empêche que pour mieux 
opprimer la minorité catholique 
du Manitoba l'on a pas:é par des- 
sus la constitution et la loi! 

Et le geste continue ! 
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“LA PRESSE" ET A. LAUZIN 


La Presse est devenne l'organe 
du gouvernement libé-al d'Otta- 
wa (C'était son droit; seule: 
ment, il ne fant pas tromper le 
public. Etc'est tromper sciem- 
ment le public que de dire, 
comme le fait le Pree Press. de 
Winnipeg, que la Presse est un 
journal conservateur. 

Nous pensons bien qu'au fond, 
cela ne fait ni-chaud ui froid au 
Free Press. Mais cetie feuille, 
chargée de faire au gourerne- 
ment Roblin une guerre de cor- 
saire, a cru sans doute qu'en 
affectant de vuir dans la Presse 
un organe conservateur elle 
donnerait plus de piquant au 
morcesu qu'elle voulait servir 
à ses lecteurs. 

Ce morceau, c'est une préten- 
dne déclaration de M Lauzon, 
publiée dans la Presse, à l'effet 
que les élections prochaines se- 
paient fatales à M. Roblin 


pour eux, la dénégation est tout 
de suite venue. 
Il n'est pes vrai, d'après le 


i | Journal, de Montréal, s'appuyant 


sar le témoignage de M. Tu 
renne, que M. Lauzon sit fait 


une telle déclaration, laquelle 
ne serait ni plus ni moins qu'une 
sotte invention de la Presse. 

A cette rectification nous som- 
mes, à regret, obligés d'en 


rieneagtr) pores en 


appuyé pa 


de M. l'abbé | Charrier.: est parti | com 


vendredi pour aa royage de six 


les |: seniaines aux Etats-Unis. 


sant tirer ses.con- | 
aussi. . 


À 


Muperbel ont été les fôtes don- 
nées la semaine dernière à Saint- 
Pierre-Jolys à l'occasion des no- 
ces d'argent encerdotales de M. 
l'abbé Jolys. Le programme était 
éluboré ét tontes les parties en 
ont “été she dt ‘ magnifique- 
ment, 
Le 18 au soir, mercredi, ban- 
quet du clergé, Mgr l'archevé- 
que présidait. ce banquet, en- 
touré de M. le grand vicaire. 
Dügûs, de M. l'abbé Jolys et de 
vingt-deux autres prètres et reli 
gieux venus de toutes les parties 
de la province. À la fin du ban- 
quet, M. l'abbé Cloutier, de Saint- 
Boniface, lo principal organisa 
teur de toute cette démonstration 
Int nne adresse qui présentait en 
termes heureux les félicitations 
du clergé au ‘héros de la fête, 
Êette adresse était accompaguée 
d'un paletot en drap deprix, dou- 
blé en fourrure, et de plusieurs 
pièces d'argenierie. 

a. 

Puis les élèves du courent te- 
uu par les RR. SS. de Jésus-Ma- 
rie donnèrent une séance dans la 
salle da Conseil. Cette séance, 
où figurèrent le drame, la décla- 
mation et la musique, fait hon- 
neur à l'iustitation qai l’a préps- 
rée. M. l'abbé Jolys trouva, en- 
sereli daus un odorant bonquet, 
à 2 somme de soixante pins- 

.des élèves. 

Fillion, curé de Saint- 
RCE ua discours sur 
les débuts de la paroisse de Saint- 
Pierre. Ce discours était élo- 
quent ; ikest; du reste, entenda 
que M. l'abbé Fillion ne saurait 
désappointer ses auditeurs 

.'. 

Le lendemain matin, à 10 heu- 
res, grand'messe à l'église de la 
paroisse. M. l'abbé Jolys a 
chanté cette messe ; il avait eom- 
me discre, M. l'abbé Fillion, et 
comme sous-diacre, M. l'abbé Ju- 
tras, curé- de Letellier. Mgr 
l'Archevèque était an trône avec 
à sa droite, le R. P. Proulz, 8. J. 
et à sa gauche, le R. P. Louis, 


M l'abbé Giroux, caré de Ste- 


Anne devait donner le sermon ; | 


mais ayant été retenu dans sa pa- 
roisse, M. l'abbé Cherrier, curé 
l'immaculée Conception le rem- 
pleça Le prédicateur paris élo- 
quement du sscerdoue, de la di- 
guité da prêtre et de la sainteté 
de sa mission. 

À la fin de l'office, M. Lasalle, 
le préfet de la Municipalite, of 
frit à M. l'abbé Jolys, au nom de 


ajouter une autre Elle ira su }la paroisse la belle somme de 
public comme une protestation | $1000 . le tout accompagné d'une 


| Pierre nos plus meilleurs vœux 
joker dt déc 


Maladie Trés 


De noureau nous formulons 
pour le distingué curé de Saint- 


Soufrante 


Qui cause »y à MALAISE. Ge à 
LA DOULEUR UENT Du DR 


[Case EST UN REMÈDE CERTAIN X 


EN PAREIL CAS. 


Yat-il, vraiment dans le pays 
tan remède plus apprécié par Îes 
Less que l'onguent da Dr 


Les hommes et les femmes 
professions et ” d’affaires, les 
oivateun es industriels, les 
hommes de chemin dè f:r, les 
mineurs, les “travailleurs de | 
toutes conditions et classes ad- 
mettent que l’onguent du br 
Uhnse est ie seul remède pour 
les hémorroides. 

M. Jobn Harvey. maire de 
Arnprior. Ont. écrit: " :— Cenx 

seuleuient qui ont en les hémor- 
zoïdes savent «e que j'ai souffert 
pe conseillé en pareil cas 

uguent du DrChase et je m'en 
suis bieu trouvé. Ce remède 
m'a valu mieux que tous les au- 
tres que j'arais eseayés. Je no 
m'en passerai plus pour ancane 
considération et le recommande 
à toutes les xictimes de cette ma- 


adie,” 

W.E. Talbot, de Ja maison 
Talbot, frère. 0 
bac, 882, rue. Peterboro, Ont. 
écrit: “C'est dans le désir d'aider 
ceux qui souffrèut que je publie 
ce que m'a vala longuent du Dr 
Chase pour les hémorioïdes.Long- 
temps je soufirais de cette. mala- 
die cruelle et torturante ; je res- 
tx1 malade jasqn'à l'heure où jé 
me servis de l'Onguent du Dr. 
Chase. On me l'avait fortement 
recommandé; on m'avait dit la 
vérité. Je puis dire que je suis 
pe connaissant les souffran- 

la maladie je désire la soula- 
gvr chez les autres. 

Dr Chase's Ointment, 60cts la 
boîte, et chez tous les 
ou chez Edmanson, Bates & Co, 
Toronto. 9 


NOTICE 


Take Notice that 2 application will be 
made at 1he next Session of tbe L g'siature 
ef Maaitoba 10 imcorporais Les C 
ses Haguiieres des Cinq Plai-s,” the object 
of which incorporation - ball be 1he carry- 
ing on of chariabie works, comprising the 
exposition of 1he Hay Secrament, teaching 
of catechism, miss 01 aud congreg :lions 
for lidhs, orph rage, schools, bardiag- 

working-places, housek-eprag- 

szhools, agriculiursl orphanage, immdustrial 

deaf and +wrmb insuiutions, hospi- 

tais, asylums, homes for incurabies, dispen- 

sataries, Loarting Dous»s {or lame and aged 
la-hes, also bonrurg houses fur ighes. 

Dated this “1h- day of Jabuary AU. 1908. 

JUSEPH BENNIER, 
ÀA;jp icants Soheter 


Liquor License Act 


L 
Th: following apriication bas b-en mse- 
de ant wii Ds e-mail re by 1h Board of 
hornse Commi-soves for “License Dis. 
” a ‘he Pariiament Baiidiag:, 
et Winaipag, on W+ naslay, Us our 
+ rl comeget A, D, 1905, at right 4, 


Transfer of litenre co! 1he Exibitioe 
Hotel St Bonifac [rx Jos-yh Hoiland 10 
Joseph Couiar-, 

4. PENROSF. 


Chi! Lic-nee lespector 


Datod ot Mt Boniface 13h C4 
contre ces efforts continuels que | sdresse bien pensée, bien écrite | January À, D, 1903 p se 


: rave mon Para, écran Grant 2e 2 


marchands de :a- + 


fe 
Tr 
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ie 


te de vo- Pilules; 


Des 
ma 


ne À rar > 


F TÉ RER | 4 


+ HONTE Tel 


au dard dune. 
7. tion du cœur - : 


«+ Ja ne échndis 
reset 


paipitations dé cœur et furies doulie: rs à 


r ce. Jene travaillais presque 
avec . caves cale 


qu ies où at le pou que ji faisais, C'était av 


Blanc de demande 


te 
bonne ne +4 
terait. donn 
Pour 4 
sultat 
1gré d “ is it&- 
{ma moi, car lorsqne es awis chari 
bles me conswil'èrens de consulter les mé- 
decins mon À et de prendre les Pilu- 
les de ie d4fi Chimiste Bonard, 
hésitant tn toutes les etenrie-ti 
“ Aujourd'hui, je ne le regreue 
{tee aux bons conseils des médecins pd 
istes et aux Pilules de longue Vie du 
Chimisie Bonard, je suis Lien. je ne souffre 
plus de maladie J> foi et tué les sutrés 
symptômes sont disparus. Vous pouvez 
m'insérire au nombrè de vos amis 
paissar.ts pour tout le bien que m'on 
* [vos Pilules nt toujours je me oral un plai- 
sir de les recommander, 
M, ESURAS ROY, 
St-Isidore, Co, Dorchester, P. Q. 
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Cuentes. Afin de hâter ma | rpneren Ù 
väis aux 


suerne el j+ vi T 
comme mi, fassent l'essai purs 


FT ÿ à DEN ER | 
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EN PACE DE L'HOFEL 
DE VILLE, REV 
M, LOUIS. CARDINAL, Pres. 


M. Louis Carilinal, “satlie Se Porta- 
ge du Rat à ln pdaitif 


Liic français res ge Ag est 
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Prix modéré. met Liawentaignes de she 
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de sera : 
{) tano ant Qu'Ap 
pri Lend”Cofnrany, Limmied, d’un sct 
ut ta méthordts de s'assurer d-n pra 
de ds: autorisant le r-m- 
4 eux irrs, 
MeCA x, : POUR SUP ADS 520 St Paul, Montréal. 
-BOSKIN et HARCOUNT -CŒULS CONCESSIONNAIRES. 
Home Life Building. Terantoÿ 
Procurenr des rêquérrau 


Fe suppaétient de: 


ner Gonumss | AVIS PUBLIC T7 AVIS 


Avis pub ic est per les présents donné | de sera faite au Parement du de ads à sa 


L: que la * 1he Domimon Burgiery Guaranter | prochuins session, la Wiupipe 
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- —p$ Comyanyÿ, RP et pour Home Lifs Building Toronto. 
DE, autres Proeurebrs des rquérants, 
M 20 Aéermbra 1902. Daté à Toronto 3 dec m- 
he : ou x R gg À mio ce Jème jour mu + 
bem VS ire ge goes one 745 Soilici eurs des r quérants. 
of Manioba, La incorporate The k À +4 
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ae gum ge A de 2h 


J.A.CUSSON. 
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SUITE D'EXCES DE FATIQUES , CATIONS DURS FPE partie de la ville. 
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Se HU Li k RTE “T4 ; £ ce Sr RE re Le é 
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Ne To ù: Cost 2e RARE MrIQUs 
le fortifie, l'enrichfit et le fait circuler en ‘abondance, et chaud dans LA 
8 ein Dès les premiers verres, un changement radical s'opère chez la 


pe Ar El SUD: Gti W 
| personne qui fait usage de ce puissant tonique: Les lèvres se colorent, le regard À À “ii ri 
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Le Vis Sr-Micuer est avant tout, le Régénérateur du Dig, pur excellence, ile À 
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Fortifié cé vin généreux, le corps prend de l'embonpoint et se redresse, les 

c TT développent et donnent à la taille cette élégance qui fait la beauté de la- 

‘"# femme. Enfin les membres empreints de vigueur donnent au pas cette :rdence 
et cette légèreté qui indiquent ve 
La Force et là Santé. 
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d'avoine, de blé et d'orge qui 
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